
A la Chambre 
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE) 

M. l U I t i - T H — e w i r t . — L*» «»P* n* 
•amxt p * * eux. °*» pourvoyeur» de ehar-

., «n terminant, déclara que 1» 
Ht «OU aller Jusqu'au bout de 

M davvolr pour que le aang français ne 
MM Plue répandu sur la terre étrangère. 

U. D m e n n proteste contre le fait que 
r e a m'ait M a Joint au texte du gouverne-
( M M a s proposition de loi qui était due 
à rtaMattTe de la Confédération nationale 
«as anciens combattante. Il estime que le 
S M i w m n e i i l français après avoir J a l t 
Mopvsr aon projet se trouvera désarme eu 
•séssxiïïi des réclamation» des autree paya 
fr i i i n , aussi que ls projet est Insuffisant 
•stdsqu'll ne s'applique par au matériel de 

jaTrarl (communiste) déclare que ses 
• J w roteront te projet de loi pour donner 

M fxmvwnernent un moyen de pression. 
a nteWument de contrainte à l'égard des 
Mats fasciste*: l'Allemagne et l'Italie. 

M. Léon Blum commente 
le projet gouvernemental 

M. Léon Blum monte à la tribune 
— Le gouvernement. dlt-ll, ne veut pas 

•rue U guerre clvUe espagnole se prolonge 
an troublée et en guerre européenne 

H rappelle les démarches faites dans les 
•apttalee pour une médiation Immédiate. 
la contrôle dee livraisons d'armée et 1 en
vol de volontaires. 

« Le» envoU de volontaires se poursui
vant . dlt-U. lee deux t ™ ™ ™ " ^ * ' b r t : 
«annlque e t français, se sont résolu» a 
prendre les mesures nécessaires pour que 
{Tnon-lnterventlon fût vraiment un fait 

" T r T f a u t . avant tout, préserver ITurope 
d . u guerre et cela n'est possible que si 
& s p a g n . c e s » d'être le but de migrations 

" ^ g o u v e r n e m e n t exiger, aussi la récl-
•LI.U M i t la «lmultanélt* de» actions na-
& 1 s e d . n s T c ^ r a . n t e r n . t l o n a l - o l l . 
e juTeat explicitement déclaré dans le 

'"wTorésldent du Conseil pense qu'il a le 
« f c o f t ^ n r m e r qu'un système nouveau 
evauacements Internationaux ne peut 
I S t e T o S , .1 un système ««* ~ » « " £ . 
affirme sa réalité. La teneur même des 
B V U . d e m a n d e et Italienne permet .i es-
3 r * J que l'accord ae réallaera rapidement. 
t T F r a n c e est prête à accepter le con-
• s î u a V i r .on propre territoire et à sou-
B ^ ^ u x m e ï u r e . que 1. g o u « = n t 
S m p t e prendre l'ensemb e du «"»*°>™ 
Jrar^aU. Mai. 11 » • de sol que UmPf»|-
triUtéd'arnver k cet accord obligerait le 
g e ^ e ^ n e n t é envisager 1» question s o u . 
u n autre Jour. - .... 

II Léon Blum explique la forme du 
projet de loi qui ne « m P o r t * X n . n n m < ? t é 
légation de pouvoir» pour un t e m p . llm.té 
at 11 termine en ces termes: 

L'unanimité de l'opinion française, on 
a pVT'éprouver ces Jours dernier, quand 
S T . Xa redouter une atteinte à d e . 
droite que noue consldéron» comme essen-
«tei. 4 notre souveraineté. 

Clstte émotion a été dissipée par l e . 
dénis—" dont nous nous sommes tous 
aaucltés Nous souhaitons que cette una-
S n i i t é M retrouve aujourd'hui .ur l e . 
banc . t*a Parlement tout enUer. Le gou-
vamesnent se présente à vous comme le 
Z r e i r n e m e n t de la France pour vous 
«amender l'adoption d u n e mesure de 
prudence, de sagesse et de paix. 

La discussion de* article» 
La diacuaslon générale est close. 
La Chambre passe à la discussion d e . 

L'article 1er autorise le gouvernement 
à prendra par décret, en conseil des ml-
tustre. t o u t e , mesures uti les tendant 4 
mettre' obstacle sur les territoires soumis 
* la aouveralneté de la France : 4 1 enga
gement, aux actes tendant 4 l'engagement 
« • p e r s o n n e s pour les forces combattant 
an «spagne ou d»n» le . possessions espa
gnoles. Les mesure, prévues auront effet 
4 compter de la date qui eera fixée par un 
accord international et pour une période 
«a als mois. 

L'ensemble de l'article 1er est adopté. 
L'arttele a. qui fixe les sanctions aux 

tnfiaetéons est adopté avec un amende-
rnsat Bonoevay . 

Un arttcls additionnel de M. Desbons 
propos» que tout citoyen français pertl-
oapatrt actuellement aux hostilités devra, 
tous pain* des sanctions prévues 4 l'art. 
I , i s m i l i an France dans le délai d'un 
mois. 

M. L. Blum oonvlent que la seconde 
étape devra être après l'Interdiction du 
départ. M retour des nationaux dan* leur. 
• s e s isaysctlfs: mais une tells mesure ne 
peut, dlt-ll. être pris* que sur le plan de 
faocord International. 

Le comité de Londres, n ' . pas encore 
«Marra l'accord entre l e . différente gou-
vsrnements. U n* faut pas qu'un vote 
•ur « a ssTMDdement puisse donner Jeu 
• u dshor. 4 des commentaires erronée. 

as. Desbont retire son amendement. 
mai s M. Xarier Valut le reprend. MU 
« u s rots, est amendement est repoussé. 

Au cours des explications du vote. M. 
Oetess, radical (Pyrénées-Or le ntaies), pro
state contre les rumeurs outranclères qui 
ont circulé sur la situation de son dé-
IHIISJIUIIII U réclame des sancjlon» con
tre les JoumalUtes qui lanceraient à nou
veau de telle* fausses nouvelles. 

* Si, dlt-U. dee tentative» étalent fal-
êesr pour établir dee Soviet*, les Roussli-
^MaaSj seraient les premiers 4 les com

t e vote 
L'ensemble du projet est adopté 4 l'una

nimité des 501 vols. 
La date du 36 Janvier est fixée pour 

la discussion des interpellation* sur la 
défense nationale. 

La séance eet levée 4 18 h. 53. 
prochaine eéanoe. mardi. 15 h., pour la 

suite de U discussion du projet de loi 
portent amnistie. 

Neuf morts 
et cinquante-sept blessés 

dans une collision 
de trains en Pologne 
•rvatorlé, U Janvier. - U n grave t a m -

.'est produit wndrcxll mat in 
1 de JJê^ratowlec, entre un omnibus 

s * « a train mixte qui «tait en stat ionne-
sasrrt. 

On compte neuf morts, quarante et 
«me personnes grièvement blessée* et 
avis* autres moins gravement atteintes . 

One roi t a i e de trouième classe du 
train tasnponné a été complètement 

é i petit Charles Mattson 
u n Etats-Unis 

Wastittaitofi. 1» Jaurrler. — U n ancien 
««tenu, n o m m é Fred Orrtn Hajmas. qui 
«SX soupçonné d'avoir participe à l'enlè-
•sssaant du petit Obartes Mattson et que 
M potlee rseherchait depuis plusieurs 
M n a , «'est const i tué prisonnier. 

• a, été àasscMaMast lntexrOav*-
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En Espagne 
(SUITE DE LA PREMIÈRE PAGE) 

« E n j a m b a n t d es c«da»Te« dtMXmmes 
e t de mulets, d e s JUs paTtjatea, noua ar. 
rivons a u fameux oarrerour des routes 
de la Corogne e t de llSscurlal. D e s l é 
gionnaires flânent BUT la porte d'une 
ancienne auberge. Les gouvernementaux 
ont aperçu un mouvement insolite et, 
Immédiatement, leurs mitrail leuses e t 
leurs mortiers entrent e n action. 

» Les chefs de poste nous conseil lent 
de descendre dans les caves, où nous re-
trouvons de nombreux soldats et légion
naires qui dorment, fument , mangent 
autour des braseros. Nous regagnons 
Avtla en rampant dans un fossé.» 

La bataille a repris 
Madrid, 19 Janvier. — A 30 h. 30. la 

bataille a repris. La fusillade e t la c a 
nonnade sont d'une rare Intensité. On 
a l'impression que le combat s'est pro
pagé à plusieurs secteurs du front de 
Madrid. 

A 21 h. 30, le feu roulant des mltrail 
leuses augmente encore. A droite e t 4 
gauche, le tir est intense, lourdement 
ponctué par le canon et l 'éclatement 
sourd et puissant des bombes de mor
tiers. 

L'évacuation de la population 
de Madrid 

Madrid. 15 Janvier. — L'évacuation de 
la population civile de Madrid s' intensi
fie. Jeudi, les vil lages qui se trouvent au 
nord de la capitale, y compris Fuencar-
ral et Tétouan de la Vlctorias, ont été 
évacues, conformément au décret du 
gouverneur civil de la province. 

Les gouvernementaux annoncent 
des succès 

sur le front de Léon 
Madrid, 15 janvier. — On mande de 

Sa mander : 
Parmi les forces gouvernementales qui 

se battent sur le front de Léon, les m i 
lices asturiennes ont occupé, à la suite 
de coups de main audacieux, les posi
t ions qui dominent le vil lage de Matal -
Jana e t la route qui va Jusqu'à la Robla. 

Aux premières heures de la mat inée , 
les gouvernementaux, effectuant une i n 
cursion en territoire nationaliste, ont d é 
truit la voie ferrée qui va de la Robla a 
Mata l lana et . e n outre, 300 mètres de 
rails sur la l igne de Matal lana à la Ve-
ctlla. 

D'autre part, les forces qui se trouvent 
à EU Ponton ont attaqué les nat iona
listes, e n Jonction avec les forces venant 
de Santander ; elles ont réussi dans leur 
entreprise, et occupé les m o n t s de Bejar. 

La presse allemande reparle 
de la « république rouge » 

de Perpignan 
Berlin, 15 Janvier. — La presse a l le

m a n d e a particulièrement le droit de 
stigmatiser les agissements du bolche-
v-.sme en Europe et e n France. Depuis 
des mois, elle a fourni sur les agisse
ments de la H P Internationale e n 
France, < des documents malheureuse
m e n t trop vrais.» 

Le « Voelkischer Beobachter », organe 
officiel du parti national-social iste , pré
tend Justifier en ces termes, dans son 
édition de vendredi mat in , la campagne 
de presse déchaînée à Berlin, au sujet 
d'une prétendue république rouge 6 Per
pignan. 

Le journal reproduit des informations 
i ce sujet, dans un long article intitulé 
« Les plans du K o m i n t e m e t la Prance.» 

La feuille nationale-social iste va Jus
qu'à dire que < les confirmations des 
nouvelles a larmantes d u sud-ouest de la 
France prouvent surtout aux Allemands 
un fait : La Prance, leur voisine, est sur 
une voie qui ne pourrait que trop faci le
ment conduire à u n e catastrophe qui ne 
s'arrêterait pas aux frontières f ran
çaises. > 

Le Journal affirme de nouveau que des 
« soviets réguliers de frontière > ont e n 
levé aux autorités françaises de la fron
tière espagnole, leur < dernier reste de 
pouvoir. » 

e Dans ces conditions, écrit- i l , on est 
obligé de se demander quels nouveaux 
excès se produiront demain , si une 
troupe importante de mil ic iens espagnols 
peut marcher sur une route neutre, à 
la frontière. Pourquoi tout u n régiment 
ne le ferait-i l pas ? » 

L'organe officiel du parti nat iona l - so 
cialiste conclut e n déclarant que « tout 
ce qui s'est passé dans le sud-ouest de 
la France depuis le début du soulève
ment national de l'Espagne, a é té du 
commencement à la fin, une dérision de 
la non-intervention. 

Le gouvernement roumain 
interdira le départ 

de volontaires pour l'Espagne 
Bucarest, 15 Janvier — Le ministère 

roumain de l'Intérieur interdira doréna
vant le départ des volontaires roumains 
pour l'Espagne. 

Le Chili demanderait à la S.D.N. 
de faire procéder à l'évacuation 

des réfugiés qui se trouvent 
dans les ambassades et légations 

à Madrid 
Genève, 15 Janvier. — Le gouverne

m e n t du Chili vient d'adresser a u s e 
crétaire général de la SX>-N u n e no te 
demandant l'introduction à l'ordre du 
Jour de la session du Conseil qui s'ou
vrira le 21 courant à Genève, de la ques
tion des < asiles ». 

Le gouvernement chi l ien serait dési
reux de voir le Conseil de la SDH. char
ger un organisme de se rendre à Madrid 
pour procéder 4 l 'évacuation des réfu
g iés actuellement dans les ambassades 
et légations étrangères. 
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L'état de santé du Pape 
est sans changement 

Cité d u Vatican. U Janvier. — L'état 
de santé d u pape demeure atationnsire. 

Le Souverain Pont i fe a passé une nui t 
resMlTement tesanquiUe. 

Vendredi mat in , après avoir été a l lon
gé dans sa litière, 11 a assisté à la messe 
e t communié , puis a a pris u n peu de 
nourriture e t a é té transporté dans son 
salon particulier, où U a procédé à ses 
réceptions. 

L'assassin de l ' i r t is t . amirleaint 
trouvée tuée dans «a baignoire 

a été arrêté 
New-York, 18 Janvier. — Après v lngt -

quatre heures de recherches, la « bri
gade du crime > new-yorkaise, composée 
de cent détective*, a arrêté l'auteur de 
l'odieux assassinat commis sur la Jeune 
artiste Mrs Oase, trouvée m o r t s dans m 
baignoire. 

n s'agit d'un négra n o m m é Oreen, 
gardien de l' immeuble habité par la v ic 
t ime. 

Les empreintes digitales l s l s sées IUT 
la baignoire et sur les meubles de l'ap 
partsment. un pantalon appartenant 4 
Oreen couvert de tache» de sang re
trouvé à demi consumé dans u n * eheml-
née d u salon, dé» ehwveux dé) Mrs Cas* 

mesés * du sa 

UNE LETTRE 
de S.E. le cardinal Pacelli 

an cardinal Liénart 
La Semaine religieuse de LUI* publie 

la lettre suivante que 8. M. le cardinal 
Pacelli, aserétalre d'état de 8* Sainteté 
vient d'adresser au cardinal Liénart : 

s bnlnent l ss lme Seigneur, 
» Je suis particulièrement heureux de 

confier 4 Votre Kmlnenoe Révme le soin 
d'exprimer 1. toute paternelle reconnais
sance de Sa Sainteté pour l'hommage d e . 
prière, que l e . enfants ont faite . 4 Ses 
intentions pendant la récente Neuvalne 
de la Vierge Immaculée. 

» A ces remerclemenU, qui vont auasl 
aux religieuse*, eux Enseignantes des Eco
le , l ibre, e t aux famille* chrétiennes qui 
ont pris part 4 cette manifestation de 
piété filiale, Sa Sainteté ajoute e n retour 
l'assurance de Ses prières. Elle a pleine 
confiance que le divin Enfant Jésus, par 
l'Intercession de sa Sainte Mère, comble 
de me» meilleures grâce* tous ceux qui ont 
donné au Père commun ce témoignage de 
dévouement et de tendre charité, et vous 
charge. Emlnentuslme Seigneur, de trans
mettre à tous, comme gage de l'effusion 
de ces faveurs, la plus large Bénédiction 
Apostolique. 

Veuilles agréer, Emlnence, l'assurance 
de la profonde vénération avec laquelle Je 
voua baise le* main* et Je suis en Notre 
Seigneur. 

» Signé : X. Card. Pacelli. » 
— g 

Accusée d'avoir mis le feu 
a son magasin, une épicière 

de Raismes comparaît 
devant la Cour d'assises 

dn Nord 
Marie Bughln. 30 ans, épicière 4 Rais

mes, exploitait seule son magasin, étant 
séparée de son mari. Au bout de six moi* 
d'exploitation. Marie Bughln chercha en 

n acquéreur, afin de reprendre 4 
Lille, avec l'aide d'un ami, un autre 
fonds. 

Le 8 Juillet 1636. 4 1 heure du matin, 
un sinistre éclatait d a n . l'immeuble; les 
voisina accouru, découvrirent six foyers 
d'incendie savamment préparé* dans tou
te* les pièces de l'immeuble : sous le* 
comptoirs du magasin, dans les escalier*, 
les placarda... 

On trouvait partout des chiffons Imbi
bé* de pétrole. 

Marie Bughln. qui était levée, habillée 
et, semble-t-U prête 4 partir, ne mani
festa aucune surprise et dit aux sauve
teur» : « U y a le feu partout I » 

Cependant, quelques sceaux d'eau suffi
rent 4 éteindre successivement ces menu* 
foyer, avant que le feu se propageât 4 
l'Immeuble lui-même. 

Cet incendie raté, vaut 4 Marie Bughln 
de comparaître e n Cour d'assise» où, mal
gré les charges, elle* nie absolument. 

Elle répond Invariablement au prési
dent Monmessln qu'elle ne sait pas com
ment le feu . pris : qu'elle ne peut se 
souvenir de rien : — J avals la tête -per
due I 

— Vous n'aviez pas la tête perdue quand 
vous avez fait assurer votre fonds pour 
la somme de 75 000 francs I 

— Ce n'est pas mol qui al mis le feu. 
— Qui est-ce alors ? 
— Je ne saU pas. 
Après l'audition des témoins, M. l'svo-

eat-général Beroet requiert contre Marie 
Bughln « qui n'avait ménagé, dlt-ll , ni 
sa peine ni ton pétrole », une peine de 
réclusion. 

M' Vlnetock, du barreau de Valenclen-
nee plaide non-coupable. 

Le minimum de U peine aérait 5 an» 
de réclusion. Le Jury rend un verdict 
négatif. 

Marie Bughln est acquittée. 
•+-

Une famille lilloise est victime 
d'nne grave intoxication 

Un cas assez grave d'Intoxication s'est 
produit dernièrement 4 Lille et 4 eu pour 
victimes M. e t Mme Befurne, demeurant 

rue ' Princes**, et leur» deux enfants. 
Dimanche soir. Mme Defurne et ses en-

f a n u ressentirent une teUe lndUposltion 
que M. Defurne fit appeler un docteur. 
Celui-ci visita les malade* e t conseilla 
leur transport dan* une clinique. M. De
furne conduisit donc sa femme et se* 
enfanU dans cette clinique. puU rentra 
ches lui. Mais, lundi. M. Defurne souf
frit d'une Indisposition Identique 4 celle 
qu'avait subie aa femme. U veille, et 11 
se fit conduire, lui aussi. 4 la clinique. 
Quelque, heures plus tard. 11 entrait dans 
le coma. 

Ce* faite auraient pu rester Ignore» .1 
u n voisin n'avait averti le commissaire de 
police du quartier. Une enquête fut i m 
médiatement ouverte et on rechercha le* 
causes de cette Intoxication cr lect lve . 
On crut d'abord qu'il s'agissait d'émana
t ion , provenant d'un appareil frigorifique: 
des essais furent faits et U fut établi que 
l'appareil fonctionnait normalement. 
D'autre part. U est probable qu'on ne se 
trouve pas «n présence d'une Intoxication 
alimentaire. M. Defurne et aa famille 
n'ayant consommé, ce* Jours-ci que de* 
légume* et de U viande fraîche. On croit 
donc qu'U a'agit d'émanation* d'oxyde 
de carbone, mais on en ignore la prove
nance. 

M. Defurne. qui était 1* plu* gravement 
atteint, est maintenant dan* un état sa
tisfaisant, ainsi que sa ' « u n et « s 
enfanU. 

• 

La police mobile a identifié 
les auteurs des cambriolages 

de Monvaox 
D y a quelque temps, des malfaiteur» 

pénétraient dans une propriété apparte
nant 4 M. Oeorg** Frère, de Tourcoing, et 
située rue du Trie*. 4 Mouvaur. Après 
.voir saccagé t» mobilier, le* cambrioleurs 
emportaient un* certain* quantité de 
vaisselle et d'ustensile* de ménage Un 
méfait semblable fut commis dan* une 
propriété du boulevard de U Marne, et 
appartenant 4 M. Parent-Leplat. de Tour
coing, où un bracelet-montre et de* objets 
de ménage furent dérobés. 

La polio* mobile d* LUI* a Identifié le* 
auteur» de ce* naanlwlnlagi» O* sont deux 
jaune* gens âgés da 1S 4 la ans, demeu
rant l'un m * Faldherbe. l'autre rue Vol 
taire. 4 Waaquehal 

L*s deux Jeune* earneuent* ont été 
'aisées en liberté provisoire 

L'émission d'un emprunt 
pour la défeue nationale 
M 1* préfet du Nord vient d1 

lettre suivante aux m a i n s du département 
d u Nord: 

Le Gouvernement procède actuellement à 
l'émission d'une tranche spécial» d'emprunt 
d* U Défense National* léser ré» aux por
teurs d'or et aux porteurs d* bons ordi 
natres du Trésor 4 6 mots et 4 1 an 
d'échéance (Bons Aurlol). 

Cette émission. réalisée sous 1. forme 
d'obligations du Trésor, porte Jouissance 
du 15 décembre 183a 

Le* obligation» seront réparties en deux 
catégories distinctes: A et B. 

Les obligations de U catégorie A porte
ront Intérêt su taux annuel de 3 1/3 '%. 

chaussures du nègre et une mèche de 
ses cheveux trouvés dan* la main de la 
victime, constituent «es charge* écra
santes. 

Ut aMtAle du c r u t «sf le voL .—~. 

183», a 140 % de leur valeur nominale. 
Le* obligation» de U catégorie B porte

ront Intérêt au taux annuel de é %. Blés 
seront remboursable* le 15 décembre 1M5. 
4 140 % de leur valeur nominale. 

Les Intérêts seront payables semestrielle
ment et 4 terme échu les 1$ Juin et 15 dé
cembre de chaque année et, pour U pre
mière fols, le 15 Juin 1937. 

Les obligations de l'une et l'autre caté
gorie» seront délivrée» en coupures de 300. 
500. 1.000. 10.000 et 100.000 franc» de valeur 
nominale. 

Elles seront établies sous la forme au 
porteur ou 4 ordre et seront assimilées au 
Bon de la Défense Nationale en ce qui 
concerne le* opérations de barrement. d'en
dossement et de domlclllatlon. 

Les obligation» de l'une et l'autre caté
gories seront exempte» de toute taxe spé
ciale frappant les valeur» mobilière». 

Elles seront admise» 4 toute époqu» en 
paiement de» drotU de succession. 4 con
currence de 30 "S de ces droits, en ce qui 
concerne les obligations de la catégorie A 
et 4 concurrence de 20<^ de ces droits en 
ce qui concerne les obligations de la caté
gorie B. 

Les deux catégories d'obligations seront 
reçues 4 raison de 140 francs de vsleur 
nommais, plus la portion du coupon courue 
au Jour de la remise des titres. 

Les souscriptions seront acquittées : 
1* En ce qui concerne les obligations de 

la catégorie A, par remise de lingots, de 
barres ou de monnaies d'or ; U valeur de 
souscription de l'or sera calculée sur la 
base de 1 fr. par 65.5 milligrammes d'or 
su titre de 000 millième» de fin (ancienne 
parité). La remise des récépissés délivrés 
par la Banque de France, lors des cessions 
effectuée* en application de l'article 10 de 
la loi du 1" octobre 1938 et du montant 
en numéraire reçu en contre partie desdites 
cessions sers assimilée 4 une remise d'or. 

3* an ce qui concerne les obligations 
de la catégorie B. uniquement par remise 
de Bons 4 6 mol. ou 4 1 an qui ont été 
émis en application du décret du 9 Juillet 
1038. Ces bons auront une valeur de sous
cription égale 4 leur valeur nominale quelle 
que aott leur date d'échéance. 

Les souscriptions en lingot* ou barre» 
d'or seront exclusivement recueillie» aux 
guichets de la Banque de France. Les autres 
souscriptions, y compila celle* versée* en 
numéraires, svec remise de récépissés de 
la Banque seront reçues par tous les comp
tables directs du Trésor : trésorier général, 
receveurs des finances percepteurs. 

Les souscriptions d'obligations de la ca
tégorie A pourront demander soit l'affec
tation aussi complète que possible, soit 
l'affectation partielle 4 la souscription, de 
l'or ou de» récépissés qu'il» détiennent. 

Dans le premier cas. le décompte des 
coupures sera étabU de manière 4 réduire 
au minimum la fraction non utilisée de la 
eontrevaleur en francs de l'or remis ou 
du montant de» récéplseé» présentés. 

Les porteurs d'or recevront le montent 
en franc, de la fraction non utilisée (opé
ration faite uniquement par la Banque de 

Les porteur» de récépissés n'auront à 
verser que le montant en fr»ncs correspon
dant aux coupures qui lei.r seront attrl-

Dans le cas d'affeeutlon r«"tlelle de l'or 
ou des récépissés 4 la souscription, les 
porteurs d'or recevront la contre-valeur 
en francs de l'or non affectS 4 le w.uscrlp-
tlon ainsi qu'un récépissé de cession cor
respondant établi par la Banque de France. 
Les porteurs de récépissé* verseront en 
francs le montant de leur souscription et 
recevront un nouveau récéplseé établi par 
la Banque de France correspondant 4 la 
fraction du récépissé primitif non «ffecté 
4 l'émission. 

En portant ces renseignements 4 votre 
connaissance. Je crois devoir Insister tout 
particulièrement «ur les avantages qui sont 
réservés aux détenteurs de lingots barres 
ou monnaies d'or, ainsi qu'aux possesseurs 
de rèoépissé» délivré» par la Banque de 
France lors des cessions qu'Us ont effec
tuées, en application de l'article 10 de 1» 
loi du 1" octobre 193e L'occasion leur est 
offerte de récupérer, an bout de trois ans 
seulement, par la prime de remboursement 
de 40 O-, la totalité de la perte qu'ils ont 
subie »ur 1» cession de leur or 4 l'ancienne 
parité et de toucher pendant ce» trois an
née», un Intérêt substantiel de 3 1/3 •"„. 

J'ajoute que Kl le» opération» contre re
mise, de lingots ou barre» d'or ne peuvent 
être faite» qu'aux guichet» de» succuraalee 
et bureaux auxiliaire» de la Banque de 
France, le» souscriptions contre remises de 
monnaies d'or, des récépissés et de Bons du 
Trésor 4 S mois ou 4 1 an sont, par contre. 
reçue* par tous le* comptables du Trésor, 
par certains Receveurs municipaux et par 
les Bureaux d Poste. 

En résumé. Je voue demanderai de signa
ler tout spécialement 4 vos administrés les 
avantages de l'opération en cour», savoir : 

a) Prime de remboursement de 40 0/0 au 
bout de trots ans pour la catégorie A et de 
neuf ans pour la catégorie B : 

b) Faculté pour les possesseurs des titres 
dont U s'sgit d'acquitter les droits de suc
cession 4 concurrence de 30 ou 30 0 0 d»ns 
des conditions tout particulièrement favo
rable*, puisque ces titres seront sdmls pour 
140 fr.. soit avec une prime de 40 0/0. quel 
qu'en »olt le porteur, su paiement partiel 
de» drolU exigibles, dans n'Importe quelle 
succession.' 

Je tiens 4 vous donner l'assurance que 
le meilleur accueil sera réservé 4 vos conci
toyens, par les AgenU des Administrations 
des Finance» et des Postes, et qu'ils trou
veront auprès d'eux, svec la discrétion né
cessaire, tous les renseignements et toutes 
lee facilités désirables. 

Je n'ai pas besoin de vous slgnsler l'Im
portance toute particulière que présente la 
réussite de cette opération de crédit Elle 
doit procurer au Gouvernement les ressour
ce» qui lut sont nécessaires pour poursuivre, 
dans la confiance du pays, s» tache de re
dressement économique et financier. 

J'ai le sentiment qu'en mettent 4 1. dU-
porttlon de M. le Ministre des Finances 
l'heureuse Influence que vous exercez sur 
vos administrés, vous vous conformerez a 
•'intérêt public, et qu'en répondant 4 cet 
appel, vos sdmlnlstrés feront un placement 
profitable en même temps que leur devoir 
de bons citoyens. 

é 

Le maire de Oodewaersvelde 
est accusé d'abus de confiance 

A 1* «Mite d'une information ouverte 
par le Parquet d'Hasebrouck, M. Raoul 
Bennlon, maire de Oodev/aéravelde, vient 
d'être renvoyé devant le Tribunal correc
tionnel d'Hasebrouck et aura 4 répondre 
du chef d'abus de confiance lors de l'au
dience d u 38 Janvier. 

C'est s u titre d'ancien commerçant en 
charbons que M. Hennlon est poursuivi, 
n avait créé en 1933. avee M. C. Desrous-
seaux. négociant 4 Salnghln-en-Weppe, 
une société qui avait «on siège 4 Oode
waersvelde Cette société fonctionna six 
mol» et prit fin en octobre 1038 4 te suit* 
d'une plainte de M. Dsaroussesux qui 
accuse son ancien associé d'avoir détourné 
4 son profit, au cour» de cette période, 
un* somme d'environ cent mille franc* 

Un charbonnier est gravement 
blesse' par un tramway 

•ur le grand boulevard, 
à La Madeleine 

Vendredi, ver. 18 h , un charbonnier, 
M. Fernand Depleuehln. 33 ans. demeu
rant k Flve», qui venait d'effectuer une 
livraison dan* une maison située non loin 
de l'octroi de Lille, traversait l s vote du 
Mongy. 4 La Madeleine, lorsqu'il fut 
happé par une motrice. 

Quand on eut dégagé M. Depleuehln. 
on constat* que le malheureux avait lee 
deux Jambe* brisées 

Le blessé, dont l'état est grave, a été 
transporté k l'hôpital Saint-Sauveur » 
UUe. 

D E R N I È R E H E U R E 
Le vote de h Chambre Une conférence de M. Derèze 

sur b question des volontaires 
a causé en Allemagne 

une profonde impression 
Berlin, 15 Janvier. — Le vote unanime 

par la Chambre française de la loi a u t o 
risant le gc-uvemesnent 4 intendixe les 
engagements e t le transit des volon
taires pour l'Espagne, dés qu'un accord 
sera Intervenu svec les autres nations, s 
produit en Allemagne une profonde Im
pression. 

L'unanimité réalisée sur une question 
importante suffit, e n effet, k démentir 
les fausses nouvelles répandues par la 
presse al lemande sur la portée des dis
sensions politiques ex is tant e n France. 
On peut noter, à cet te occasion, qu'une 
agence officieuse a l lemande n'a pas h é 
sité k ponctuer de points d'exclamation 
le passage du discours du président Her-
riot où celui-ci déclarait que, malgré 
toutes les divergences d'opinion, les 
Français se retrouveront unis devant les 
questions nationales . 

Aujourd'hui encore, les mil ieux na t io 
naux-social istes , fa isant toujours état 
des prétendues informations de Perpi
gnan, déclaraient que, même au cas où 
la loi serait adoptée. U faudrait attendre 
pour voir si le gouvernement français 
serait en mesure d'empêcher les rouges 
d'exercer le contrôle des passeports k la 
frontière espagnole. 

Quant aux mil ieux diplomatiques a l 
lemands, ils ont appris le vote trop tard 
pour pouvoir prendre position ce soir. 
Jusqu'ici, ils ont souligné que l s réponse 
de l 'Allemagne k la note anglaise d é 
pendrait surtout de l'attitude de la 
France e t de l'efficacité des mesures que 
cel le-ci prendrait. 

EN RUSSIE 
M. Staline est réélu 

Moscou, 15 Janvier. — De l'Agence Tass: 
Vendredi, s u grand palais d u Kremlin, 

s'est ouvert le 17* congrès extraordinaire 
des Soviets de la RS.F.S R. (République 
socialiste, Fédération des Soviets de Rus
sie) pour l'adoption de la nouvelle Cons
titution de la K . 8 F & R . 

M. Kallnlne a ouvert le congrès; puU le 
présldium qui compte 54 membre* a été 
élu. L'élection de M. Staline a provoqué 
une ovation prolongée. 

Les membres du corps diplomatique ont 
assisté 4 l'ouverture du congrès. 

Lts négociations commerciales 
franco-tchécoslovaques 

Paru. 15 Janvier. — Interrompue* pen
dant plusieurs semaines, les négociations 
commerciales franoo-tchécoslovaq'"-» ont 
été renouées vendredi après-midi au mi
nistère du Commerce. Les propositions 
françaises ont été remises aux délégués 
tchécoslovaques qui vont procéder Im
médiatement 4 leur examen. 

Parallèlement 4 ces pourparlers, des 
conversations pour le renouvellement de 
l'emprunt de 600 millions de francs ont 
été engagées au ministère des Finances. 

LES GREVES 
Le conflit métallurgique 

dans le bassin de la Sambre 
L'arbitrage est suspendu 
par suite d'un désaccord 

sur la procédure 
Le* deux arbitres choUU pour régler 

le différend qui oppose le» patrons aux 
ouvriers de la région métallurgique de la 
Sambre ont reçu les ouvriers qui sont 
sous le coup d'une demande de sanctions. 
Les réunions se sont succédé dans la 
chambre du Conseil du PalaU de Justice 
d'Avesnes. Mais, comme elle* ont eu lieu 
4 huU clos, U ne fut pas possible de 
connaître la cause du désaccord qui était 
survenu et 4 la suite duquel la procédure 
d'arbitrage était, une nouvelle fols, Inter
rompue. 

On apprit en même temps que les pa
trons abandonnaient tou te , leurs deman
des de sanctions. 

Apre, une dernière entrevue avec l e . 
ouvriers, l'arbitre de c e . derniers, M. Louis 
Bèrard. est reparti pour Pari». M. Bérard 
avait réclamé que .o i t fixée avant tout la 
date de l'application du contrat collectif. 

M. Jacob, arbitre patronal, a déclaré 
qu'une solution n'Interviendrait probable
ment pas avant la semaine prochaine. 

Nous apprenons, d'autre part, que les 
délégués ouvrier* ont déposé de* deman
des de sanctions contre plusieurs employés 
de maîtrise. 

L» arésMeat Mlkias a reçu, vendredi 
a. an aueVmo* privé*. 1* duc dé Wind-

Le personnel de la rédaction, 
de F administration 

et de la composition 
du < Petit Journal > fait une grève 

de quelques heures 
Pari», 15 Janvier. — A la suite d'une 

réunion tenue vendredi par le personnel 
du c Petit Journal » (rédaction, adminis
tration et composition), une grève l imi
tée 4 l'après-midi, a été déclarée. 

One de* éditions de province n'a pu 
paraître. 

L* travail a repris k 17 n. sans inci
dent. 

Les usines 

de la « General Motors > 
seraient évacuées lundi 

New-York, 15 Janvier. — On mande de 
Lanslng (Mlchlgan). de souro* autoruée 
que les représentant, de la Oeneral Mo
tor* Corporation et 1* syndicat des o u 
vriers d* l'automobile ont accepté d'en
gager de* négociation» 1* 18 Janvier, pour 
1* règlement de la grève des bras croUé» 
qui affecte pré* de 135.000 ouvrier*. 

La* chefs du syndicat auraient accepté 
de faire évacuer lee usine* d* la Oeneral 
Motor* lundi matin. 

• 

L'élection législative 
complémentaire de Lille 

Nous apprenons que M. A. Rousselle-
Phlllppo. candidat an 1933 et 1956 dan* 
1. »* circonscription de Lille, * posé sa 
candidature d'Action populaire aoclale 
chrétienne aux «act ions législative, du 
17 Janvier, dans la 3* circonscription de 
LUI*. 

La retrait de b candidature 
é» M. Picfcsrt 

Le parti populaire franc*)», section du 
Nord, nous communique : 

Pour faire écb*c au communisme. I* Parti 
populaire fraaeau a décidé «e reurar U 
eaaaiaature d» M. Plebart. et *—und> »ux 
•lecteur» de roter contra M. Mangulne, 
agatMd* te t i l i da» •»»>*»*, qa» aravallli 

à Paris 
sur la Belgique et sa sécurité 

Pari*, 15 Janvier. — M. Albert Devése, 
ancien ministre de la Défense nationale 
et député libéral de Bruxelles, a fait, aux 
Ambassadeurs, une conférence sur c La 
Belgique et sa sécurité ». 

« Le patriotisme belge, a-t-U dit no
tamment, est sans haine et sans crainte. 
C'est aussi le vôtre, mes ami» français. 
Il vous permettra de comprendre que al 
l'amitié franco-belge doit être éternelle. 
une alliance franco-belge rencontrerait 
chez voua et ches nou», de* difficultés 
Insurmontables. L'intérêt militaire de la 
France est que la frontière belge soit In
violée, ou, si elle est un Jour violée, qu'elle 
soit infranchissable. » 

L'orateur détaille ensuite rapidement 
le* forces armée* belgea, l'œuvre consi
dérable qui a été accomplie. 

Il conclut : « J'affirme la volonté de 
la Belgique d'empêcher que Jamais «on 
territoire puisse servir 4 qui que « e eolt 
de couloir d'invasion et cette volonté 
est réelle, efficace, agissante. » 

Les accusations allemandes 
contre la Tchécoslovaquie 

Prague, 15 Janvier. — Depuis de longs 
mois, la presse allemande poursuit contre 
la Tchécoslovaquie, une campagne systé
matique et extrêmement violente, dont 
certains personnages officiels, comme le 
docteur Qcebbels, se sont même fait l'écho 
au Congrès de Nuremberg en septembre 
dernier. 

L'accusation principale dirigea contre 
la Tchécoslovaquie, est que ce pays a 
partie liée avec 1TJ.R.S.8. pour une guerre 
offensive que préparerait l'armée rouge 
contre l'Europe centrale 

La presse allemande assure 4 ce propos 
que de nombreux aérodrome», souterrains 
et autres, ont été construit* en territoire 
tchécoslovaque pour l 'avutton soviétique 
et que plusieurs centaines d'officiers 
de l'armée russe, séjournent d'es-e» et 
déJ4 en Tchécoslovaquie. 

Les milieux compétent* de Prague ont . 
4 maintes reprises, catégoriquement dé
menti ces accusations, ce qui n'a pas 
empêché la presse du Relch de poursuivre 
sa campagne nourrie de citation* qui sont 
empruntées notamment 4 la presse hon
groise. 

Pour témoigner de la bonne fol de la 
Tchécoslovaquie, l'état-major de Prague 
a proposé 4 l'attaché militaire britanni
que de visiter tous les aérodromes de 
Tchécoslovaquie et d'entreprendre toutes 
les enquêtes qui lui plairaient. 

Une nouvelle de Londres annonce que 
celui-ci a accepté et l'opinion tchécoslo
vaque s'en montre extrêmement satisfai
te. Une Invitation analogue, quoique non 
officielle, avait été adressée 4 l'attaché 
militaire allemand qui est mort U y a 
deux mois. Son successeur, le comman
dant Toussaint, n'a pas encore répondu 
4 cette proposition. 

Quatre malfaiteurs 

qui cambriolaient 
les entrepôts de tabacs 

sont arrêtés 
Le montant de leurs vols 
est de plusieurs millions 

Paris, 15 Janvier. — La Sûreté natio
nale vient d'arrf-ter quatre malfaiteur», 
dont un chef de bande redoutable, au
teur* de nombreux cambriolage* comml» 
notamment en province, dan* des entre-
p o u de tabac et des magasins de nou
veauté. 

C'est grâce 4 l'arrestation du receleur 
de la bande, un Russe nommé Salomon 
Brllch, trou fou condamné pour vol et 
expulsé de Prance, que le» Inspecteur., 4 
la suite d'une longue enquête, ont pu 
rejoindre deux de »e» complices, quoique. 
Jour» après un nouveau vol commis 4 
Orléans. MaU. cette fou, leur butin, s'éle-
vant 4 100.000 francs de tabac, devait 
tomber entre les mains de U police. 

Les Individus arrêtés sont: René Bou-
chet, 33 ans, repris de Justice, demeurant 
sou» le nom de Doury, 14, rue Houdon, 4 
Paris, et Pascal Bonlsec, 34 an*. 

Quant au quatrième malfaiteur, 11 res
tait toujours Introuvable, bien que son 
activité fût signalée 4 Montargls. Sols-
sons. Llsleux, Le Mans, Saint-Quentin et 
Bourges. 

Son Identité, par contre, était enfin 
connu* de* enquêteur*, en dépit de ses 
nombreux noms d'emprunt. 

Arrêté 4 On 1 val (Somme), au moment 
on U descendait d'une somptueuse voi
ture, U félicita les inspecteur» de leur 
flair, en déclarant cyniquement qu'en 
d'autres circonstances. U aurait, pour 
échapper au bagne, vendu chèrement sa 
liberté. 

n «'agit d'un nommé Leaimple, qui 
habitait dernièrement dan* un* «uperbe 
propriété 4 Arnouvllle-les-Oonesse (Seine-
et-OUe). 

Le montant des vols commis par cette 
bande de malfaiteur* «'élève 4 plusieurs 
mil l looj de franc». 

Un missionnairo du Mord. 
Mfr Thoyer. est nommé 

vieaira apostolique du Betsiléo, 
à Madagascar 

Le Saint-Siège vient de désigner comme 
vicaire apostolique du Betsiléo. 4 Mada
gascar, un missionnaire de ches nous, 
le R.P. Thoyer, de la Compagnie de 
Jésus, ancien provincial de Champagne. 

Le R.P. Xavier Thoyer a de sérieuses 
attaches 4 Roubalx. où son père fut di
recteur de ls Banque de Prance pendant 
vingt-cinq ans. Jusque quelque* années 
avant la guerre et où il a lai—é te meuleur 
souvenir 

Il commença ses études dan» notre ville, 
4 l'Institution Notre-Dame-des-Vlctolres: 
après le* avoir poursuivies 4 Boulogne. Il 
entra le 31 novembre 1901 au noviciat 
de* Père* Jésuite* d* Champagne. 4 Arlon 
I Belgique). 

Ordonné prêtre en 1914, U fut succes
sivement prof*—fur de théologie, maître 
de* novice* 4 Plorenne* (Belgique), pro
vincial de Champagne, put» recteur de la 
Maison de théologie d'Enghlen 

D'une « s i t e dan* la* mlatlon» d» Chlne-
Oeylan et Madagascar, le R.P. Thoyer 
sentit naître en lui l'apostolat mus ion-
n.tre. 

Il «'embaroua pour Madagascar I* M 
seotembre 1938 et devint vtalteuT du 
Betsiléo, où se trouvent actuellement «S 
missionnaire» du Nord et du Pa»-de-
Oalaka. 

» 
L'élaboration du contrat collectif 
dans l'industrie des vienx métaux 

A U suite da longs pourparlers an vus 
d» l'élaboration d'un* rxmvantlon collec
tive art travail, un projet d'accord a é té 
réalUé vendredi ente» la Chambre patro
nale de* ter* et métaux et matériels d'usi
nes la Chambre de* déehet . e t chiffon» 
et la* syndicats ouvrier». 

Le* ouvrier» tiendront dimanche une 
réunion 4 la Bourse du travail. 4 LU.t. 
pour donner leur acœotst lon déftnltlve 
au texte 

M. Luther. aabassaéMr 
d'Allemagne aux Etats-Unis. 

déclare 
f i t la fiat-ra est ira 

•n Europe 
Janvier. — New-York, 

ambassadeur du Relch. 4 aon retour d'Al
lemagne, où u a passé aes vacances, a 
fait cette déclaration : 

• La guerre est lmpoar.bl* e n S*ss*«*a> 
Les Européens ne désirent p—i la, srasaw 
et le» mesura» pacinque* prévaudrons a. 

n a ajouté que ron attitude optémlSB* 
4 l'égard du problème de la pals ssxra-
péemi.e résultait des entrevue* qu'il 4 . 
eue* avec M. Hitler e t le général Oosxlaa. 

La limitation da la pnlssaaaa 
des canons des cuirassés 

Londres, 15 Janvier. — L * | 
britannique a reçu du goure 
Uen l'assurance qu'il n'équipera suotm 
cuirassé avec des canons de plus d* 14 
pouce*. 4 condition que cette limita SStt 
aussi respectée par le* puusanoa» 
le» le* p l u . importante*. 

Cette communication a été 
avec une satisfaction toute 
dans les milieux offlcleU. 

On souligne en «Set qu'4 V* 
du Japon, la proposition l imitant 4 
torse pouce» l e calibre de* 
cuirassé* a été accepté* par las 
puissances, aussi bien que par un 
nombre de puissances navales 
res. Le* risques d'une cour»» aux 
ment» dan* le aena de calibre» toujours 
plus gros, ajoute-t-on dan» le* mérass 
milieux, se trouvent ainsi limités. 

Nouvelles sportives 
FOOTBALL-ASSOCIATION 

Raymond Braine jouera dimancha 
aa Beerschot d'Anvers 

Le comité exécutif de l'Union bê la»Oe 
football a examiné de nouveau i aaSiasi 
soir 1» cas de Raymond Brame après avoir 
reçu la répons» du Sparta de Pragu*. La 
Fédération belge a maintenu U requauAoa-
tlon de Raymond Braine qui Jou«ra4per«jr 
de dimanche dans l'équipe du B»»i*tl»s* 
d'Anvers, «on ancien club. D **t touteCOs» 
certain que le Spart» prendra «on leoovxa 
auprès d* U Fédération International» aa 
football. 

L e e s a n c t i o n s p r i s e s 

p a r l a c o m m i s s i o n d e dis*dpli*»S) 

d e l a F é d é r a t i o n 
Pari» 15 Janvier. — La Commission d» 

discipline de 1» Fédération de football a 
pris les sanctions suivantes: 

Quinze Jours de suspension «an» aurai* 
aux joueur» Fettlg et Bauer du Baclna» 
Club de Str»»bourg (vole, de fait »ur un 
adversaire). 

Huit Joui» d» suspension arec aursU a 
Hoffmann du Raclng-Club de Strasbourg 
(vole» de fait). 

Huit Joura de »u»penalon u n » «ur*»» a 
Scharwath de l'Excelslor Boubalx-Tus»' 
coing (Jeu dangereux et attitude u»corre«** 
sur le terrain). . _ _ 1 

Cent francs d'amende 4 Pavlloes, «M 
l'Excelslor pour Jeu dangereux. 

Huit Jours de suspension avec sursis ** 
200 fr. d'amende 4 8alnt-Pé. de Pire» pour 
incorrection envers l'adversaire. 

La Commission du statut du Joueur pro
fessionnel de U Fédération de football a 
résilié le contrat du Joueur Zolg du P. O. 
de Nancy. 

Le Bureau fédéral a remla la peine 4M 
Joueur Boutjemaa. de ro.O.C. de Nice, ejal 
pourra, par conséquent, participer 4 la 
Coupe de France dimanche, avec aon club. 

Le Bureau fédéral accorde un délai de dix 
Jour» 4 l'Olympique d'Alè» ainsi qu'4 L. B. 
Pontolse pour payer leur cautionnement de 
20.000 francs. 

CYCUeOME 

U s Six Jours de Bruxelles 
Comme le» Jour* précédent*, c'est ul 

peu avant 20 h., vendredi que U „est animée. Aert»-l>toTOy««er at 
Olmo ont d'abord pria le comm*nd*rn»n» 
puU le» Belges «e sont trouvé* seuls — 
tète. On a assisté eumilte 4 un reir 
quable retour de Smett-Uartln qui 
comblé tout leur retard et ont 
commandement »ui i i—lnmcnt »» 
Olmo et Aerte-Debruycltar. Soboen-D an êêr, 
qui avaient été sérieusement dutancé* a s 
début de la bagarre. ' ont fourni alors n a 
bel effort en compagnie de» Bruxellois Tarn 
Buggenhout-Van Vlooshoven et e*» estas 
équipes «e «ont hissée» au premier plan. 
D'autre» team» le» rejoignirent et. après 
une longue et passionnante rb—» d'un* 
demi-heure, commencée 4 22 b.. le* cmq, 
équipes suivantes étslent en tête 4 égalité 
équipes — 
de distance: Sehoen-Deneef, Aeru-Debra»-
cker. ouerre-Ormo. Van Busgenhout-v*» 
Vlockhoven et Naye-Seynaeve. dont 1* re
tour mérite aussi d'être sumalé. 

PuU 11 y eut une accalmie Jusqu'aux 
sprints de 23 h. qui revinrent 4 Brutes** 
(1), Hansen. Olmo. Deneef et Kaera. P * 
nombreuse» prime» furent offertes dont lea 
plus lmpootantes. de SOC et de 1.000 fr-
furent l'apanage de Deneef et de Martla. 

A l'Issue des sprints de 23 b., le classe
ment était le «ulvant et 11 ne m modifia 
pas Jusqu'à minuit, malgré l'annonce da 
quelque» prime» et les encouragement» d*va 
public assez nombreux: 

Sohoen-Deneef. 232 poinU: Guerra-Olmo, 
ISS pu; Aerts-Debruyoker, 138 pu; Nayv-
Seynteve. 7» p u : V»n Vlocxhoven-VaB 
Buggenbout. 53 p u . A un tour: Xaars-
Verhacgen. 1«S pts: SraeU-Uartln. so p*st 
Dayen-Lapéble. 57 p u . A deux tour»: I i a -
sen-Plémontesl. 1S1 pU. A, quatre tours: 
Van Kempen-Braspennlnck. 56 PU. A sut 
tours: Degreef-Thyasen. 136 p u . A n«uf 
tours: Vroomen-Raes. 102 p u . A on»» tour»: 
Wambst-Bruneau. 138 p u . 

Au cours de la soirée. 
l'abandon de Savelberg, privé de eo-équl-
pler depuis l'abandon de Scheper*. Jeudi 
•olr. 

TENNIS 
La Coupe dn roi de Suède 

LA FRANCK MfcNE PAR t VICTOrRSS A • 
Stockholm. 1S Janvier. — Dans 1* pre

mier match comptant pour la finale d» la 
Coupe du roi de Suéde, le» Français D**-
tremeau a battu le Suédois Sehroeder par 
3-6. 7-5. 6-2 et 6-4. 

Dans le deuxième mstcb le Français Jasa 
Borotra a battu le Suédois Oeetberg, par 
6-1. 6-3 et 7-5. 

A l'issue de cette première tourné» la 
France mène par 2 victoire» 4 0. 

COTONS 
UTBstPOOL, 1S Janvier. 

Importations. 20.082 balle. ; Américain, 
inchangé : Brésilien. Inchangé : Bgyptlen, 
baisse 7-8; TJpper. hausse 3. 
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CHANGES A L'tTRANGBK 
Londres . Sur Paru. 168.11: 

2*1.10. «»e hors banque.* 8/1»; 
tarma. 6 1/1. 

Krw-Tor* : «ur Pari* 447 t / t 
, 4411»; sur 

l^PretTe*»**. 


